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Zoologie/'Zoology 

Enoplometopoidea, nouvelle superfamille de Crustaces 
Decapodes Astacidea 

Michele de SAINT LAURENT 

Resume — La nouvelle famille des Enoplometopidae est proposee pour le genre de Crustace 
Decapode Enoplometopus A. Mine Edwards, 1862. Traditionnellement rattache aux Astacidea, ce 
petit groupe de Crustaces avait ete recemment transfere dans la famille des Axiidae, infra-ordre des 
Thalassinidea. II s'agit en fait d'un taxon original, qui ne presente avec les Axiidae que des 
ressemblances superficielles; ses caracteristiques essentielles permettent de le rapprocher des Astacidea 
marins de la superfamille des Nephropoidea, dont il differe surtout par la structure non cheliforme 
des deuxieme et troisieme paires de pereiopodes, et par son mode de developpement. 

Enoplometopoidea, new superfamily of Crustacea Decapoda Astacidea 
Abstract— Up to 1974, when Holthuis proposed its inclusion in the Thalassinidea of the family 

Axiidae, the genus Enoplometopus A. Milne Edwards, 1862, had been regarded as anAstacidean of 
the family Nephropidae. An analysis of its essential characters puts to evidence that Enoplometopus 
shares only mere superficialressemblance to Axiidae, and allowes to believe that its closest affinities 
are with marine nephropoid Astacidea. A few original features, such as the non cheliform structure 
ofpereopods 2 and 3, and the presumably long anamorphic development, lead to propose the new 

family Enoplometopidae, itself included in a new superfamily Enoplometopoidea. 

Le genre Enoplometopus H. Milne Edwards, 1862, a generalement ete considere dans 
le passe comme appartenant aux Decapodes Reptantia de la famille des Nephropidae 
([1]) [2]); en 1974 cependant, Holthuis, dans une revision des Nephropoidea de 
FAtlantique [3], excluait Enoplometopus de l'infra-ordre des Astacidea, et le rattachait 
aux Thalassinidea de la famille des Axiidae. Or, si les Enoplometopus, presentent en effet 
quelque ressemblance avec certains grands Axiidae, la plupart de leurs caracteres sont 
bien ceux de l'infra-ordre des Astacidea et les opposent aux Thalassinidea. Un seul 
caractere, d'une importance non negligeable il est vrai, distingue le genre de Milne 
Edwards des Astacidea actuels, qu'il s'agisse des formes marines de la superfamille des 
Nephropoidea, ou de celles, dulcaquicoles, des Astacoidea et des Parastacoidea : toutes 
ont leurs trois premieres paires de pereiopodes terminees par des pinces parfaites, alors 
qu'a la premiere paire, cheliforme, des Enoplometopus succedent deux paires d'appendices 
subcheliformes. 

La conformation des premieres paires de pereiopodes est tres homogene a l'interieur 
de chacun des grands groupes de Reptantia et constitue un element important de la 
diagnose des infra-ordres; seuls les differents groupements actuellement reunis dans 
l'infra-ordre des Thalassinidea presentent une grande heterogeneite dans la structure de 
ces appendices et c'est probablement l'une des raisons pour laquelle le transfert du genre 
Enoplometopus des Astacidea aux Axiidae a ete propose par Holthuis. 

La position taxonomique de ce genre posait done un probleme. A la suite d'une etude 
morphologique precise nous pensons qu'il convient de le rapprocher des Astacidea marins, 
e'est-a-dire des Nephropoidea. II s'agirait cependant d'une petite lignee independante, 
pour laquelle nous proposons la famille nouvelle des Enoplometopidae, elle-meme classee 
dans la superfamille nouvelle des Enoplometopoidea. Ce nouveau taxon prend place au 
sein de l'infra-ordre des Astacidea, dont la diagnose doit etre legerement modifiee pour 
le recevoir. 

Note presentee par Jean DORST. 
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INFRA-ORDRE DES ASTACIDEA emend. — Cephalothorax subcylindrique, parfois legere-
ment comprime lateralement; rostre et abdomen habituellement bien developpes. Dernier 
sternite thoracique libre (Astacoidea et Parastacoidea) ou soude au precedent (Nephro-
poidea et Enoplometopoidea). Femelle pourvue ou non d'un receptacle seminal. 

Premiere paire de pereiopodes cheliforme, plus developpee que les suivantes; P2 et P3 
a extremite parfaitement cheliforme (Astacoidea, Parastacoidea et Nephropoidea) ou plus 
ou moins nettement subcheliforme (Enoplometopoidea). Ischion et basis des P2 a P5 
non soudes. Premiere paire de pleopodes modifies en appendices copulateurs chez le male 
(Astacoidea, Nephropoidea et Enoplometopoidea) ou absents (Parastacoidea), PI 3 a PI 5 
sans appendix interna. Une dierese sur l'exopodite des uropodes. Formule branchiale 
elevee, branchies de type trichobranchial. 

Les quatre superfamilles incluses dans l'infra-ordre semblent, sur la base d'un certain 
nombre de caracteres, pouvoir etre regroupees en deux lignees independantes : d'une part, 
Astacoidea et Parastacoidea, dulcaquicoles, chez lesquels le dernier sternite thoracique est 
independant des precedents, et qui presentent une homogeneite certaine dans la disposition 
des sillons de la carapace et la structure des branchies; les deux superfamilles different 
essentiellement par la presence de gonopodes chez le male, accompagnes ou non d'un 
receptacle seminal, d'un type particulier (annulus ventralis) chez la femelle, chez les 
premiers (Astacoidea), et la perte de la premiere paire de pleopodes chez les seconds 
(Parastacoidea), qui ne possedent en outre jamais de receptacle seminal; dans ces deux 
taxons, les podobranchies sont constitutes par des filaments directement inseres sur la 
lame epipodiale de chaque appendice. D'autre part les Nephropoidea et les Enoplometo­
poidea, marins, dont le dernier sternite thoracique est soude au precedent, qui possedent 
tous des gonopodes chez le male et un thelycum chez la femelle, et chez lesquels les 
podobranchies apparaissent comme une ramification proximale de la lame epipodiale. 
Nous donnons ci-dessous la diagnose de ces deux superfamilles : 

Nephropoidea : sillon cervical profond; P2 et P3 a extremite parfaitement cheliforme 
(prolongement anterieur du propode de meme longueur que le dactyle); PI 2 sans appendix 
interna chez le male; 

Enoplometopoidea : sillon cervical faible; P2 et P3 a extremite subcheliforme (prolonge­
ment anterieur du propode beaucoup plus court que le dactyle); PI 2 avec appendix 
interna chez le male. 

Alors que les Nephropoidea sont representee dans la faune actuelle par d'assez 
nombreuses especes reparties en deux families (Thaumastochelidae et Nephropidae) et 
une dizaine de genres appartenant tous a la faune bathyale, les Enoplometopoidea 
comptent moins de dix especes actuellement decrites, confinees dans les eaux littorales 
ou infralittorales des regions coralliennes, et tres homogenes dans leur habitus. Les 
premiers sont connus par de nombreux representants fossiles depuis le Jurassique; aucun 
reste fossile decrit ne peut etre rattache aux seconds. 

Avant d'exposer les raisons pour lesquelles le genre Enoplometopus ne peut etre 
maintenu dans la famille des Axiidae, nous examinerons rapidement les principales 
caracteristiques de la nouvelle famille. 

CARACTERES GENERAUX DES ENOPLOMETOPIDAE. — Cephalothorax subcylindrique, 
marque vers le tiers posterieur de la carapace par un sillon cervical tres peu profond et 
court, en forme de V. Rostre triangulaire, a face ventrale excavee en une large gouttiere, 
a bords epineux, se prolongeant par des carenes, elles-memes epineuses, sur la region 
gastrique; une crete epineuse dorso-mediane sur la region gastrique, pouvant se prolonger 
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au-dela du sillon cervical. Une ou plusieurs epines pterygostomiennes. Sternites thoraci-
ques armes de fortes epines, fortement creuses en une fente profonde dans laquelle 
viennent se loger les premiers gonopodes, chez le male; saillant et modifie en un vaste 
thelycum chez la femelle. Abdomen bien developpe, le pleuron du deuxieme segment 
recouvrant le premier. Telson subquadrangulaire, inerme, a l'exception de quelques 
courtes soies spiniformes laterales ou postero-laterales. 

Pedoncules oculaires trapus, a cornees dilatees, bien pigmentees. Scaphocerite en forme 
d'ecaille. Mandibules a bords secants denticules. Scaphognathite avec une ou deux longues 
soies distales sur le lobe posterieur. Les trois paires de maxillipedes avec de longs 
exopodites flagelles, les epipodites de Pmx2 et Pmx3 pourvus de podobranchies bien 
developpees. 

Premiere paire de pereiopodes cheliforme, a main comprimee dorsoventralement, l'axe 
d'articulation carpe-propode perpendiculaire au plan de la main. Deuxieme et troisieme 
paires plus courtes, a terminaison subcheliforme, l'avancee du doigt fixe plus ou moins 
developpee suivant les especes, mais n'atteignant jamais l'extremite distale du dactyle; 
dactyles et propodes armes vers leur extremite distale de tres fortes soies spiniformes. 
P4 et P5 sans saillie propodiale, leur apparence subcheliforme due uniquement a la 
presence des fortes soies spiniformes distales. 

Chez le male, premiere paire de pleopodes forts, sclerifies, l'article distal aplati en 
lame. PI 2 birame, l'endopodite pourvu de deux appendices generalement considered 
comme un appendix interna et un appendix masculina, bien que leur structure soit 
identique. PI 3 a PI 5 birames, sans appendix interna. Chez la femelle, PI 1 presents, 
greles, unirames. PI 2 a PI 5 comme les PI 3-P1 5 du male. Une dierese sur l'exopodite 
des uropodes. 

La formule branchiale est la suivante : 

pmx 1 pmx 2 pmx 3 p i p 2 p3 p4 

Epipodite .+ 
Podobranchie. . . . .— 
Arthrobranchie . . . . — 
Pleurobranchie . . . . — 

Branchies de type trichobranchial, constitutes par des filaments tubulaires ordonnes 
de part et d'autre d'un rachis, dont la disposition est tres voisine de celle observee chez 
les Nephropoidea et les Glypheidea [4]. 

Composition et distribution. — Huit especes sont actuellement reconnues, reparties en 
deux genres, Enoplometopus A. Mime Edwards, 1862, avec£. occidentalis (Randall, 1840), 
a large distribution indo-ouest-pacifique, E. pictus A. Milne Edwards, 1862, decrit de La 
Reunion et dont on ne connait que l'holotype, E. debelius Holthuis, 1983, d'Hawai et 
d'Indonesie, E. daumi Holthuis, 1983, des Philippines et d'Indonesie, et E. chacei Kensley 
et Child, 1986, des Philippines; Hoplometopus Holthuis, 1983, avec H. antillensis (Lutken, 
1865) (syn. : dentatus Miers, 1880), amphi-atlantique, H. holthuisi (Gordon, 1968), indo-
ouest-pacifique, et H. callistus (Mes et Le Loeuff, 1970), (syn. : biafri Burukowski, 1972), 
des cotes de l'Afrique occidentale; la diagnose d'une espece supplementaire, Hoplometopus 
gracilipes sp. nov. des iles Loyaute, est donnee plus loin. 

AFFINITES DES ENOPLOMETOPIDAE. RAPPORTS AVEC LES AXIIDAE. — D a n s l 'etat actuel de 

nos recherches, limitees a des elements de morphologie externe, les Crustaces Decapodes 
qui nous semblent presenter la parente la plus proche avec les Enoplometopidae sont les 
Nephropoidea. Meme si certains des caracteres communs a ces deux groupes peuvent 
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relever d'une symplesiomorphie (formule branchiale elevee et trichobranchies, scaphocerite 
en forme d'ecaille, non fusion des basis-ischions des P2 a P5, par exemple), le developpe-
ment d'un receptacle seminal apparemment homologue, la specialisation des premiers 
pleopodes du male en gonopodes fonctionnant synergiquement et l'absence d'appendix 
interna sur les PI 3-P1 5, par exemple, apparaissent comme des apomorphies dont 
l'acquisition parallele n'est guere probable. Ajoutons que si leur ontogenie larvaire ne 
peut etre comparee avec precision en raison du type de developpement condense des 
Nephropoidea et de celui sans doute dilate des Enoplometopidae, lews zoes partagent 
un caractere unique chez les Decapodes, c'est le developpement precoce de la premiere 
paire de pereiopodes, pourvue des l'eclosion d'une pince parfaitement constituee [5]. 

Les caracteres memes qui permettent de rapprocher les Enoplometopidae des Nephro­
poidea les opposent aux Axiidae; cette derniere famille constitue un groupement homogene 
de Decapodes Reptantia, chez lesquels : 

(1) Le dernier sternite thoracique est libre et non soude au precedent. Un thelycum 
n'ajamais ete observe chez les femelles. 

(2) Le scaphocerite n'est jamais en forme d'ecaille. 
(3) Les deux premieres paires de pereiopodes, et elles seules, ont une extremite parfaite­

ment cheliforme. 
(4) La main des PI est comprimee lateralement et l'axe d'articulation propode-dactyle 

est parallele a son plan d'aplatissement. 
(5) Les basis-ischion sont fusionnes sur tous les pereiopodes. 
(6) Les branchies sont de type phyllobranchial, constituees par des lamelles entieres 

ou bilobees, inserees de part et d'autre du rachis. 
L'appareil branchial des Axiidae est par ailleurs moins developpe, que celui des 

Enoplometopus, des pleurobranchies n'etant presentes que chez un petit nombre de genres, 
et les podobranchies frequemment reduites. 

HOPLOMETOPUS GRACILIPES sp. nov. — Diagnose. — Armature de la carapace constituee 
par quatre paires d'epines laterales sur le rostre, et de chaque cote : une epine interme-
diaire, une epine supra-orbitaire, quatre laterales et six medianes, dont deux post-
cervicales. Pleurons abdominaux termines postero-lateralement par une epine distincte. 
Chelipedes longs et greles, la main de six a huit fois plus longue que sa plus grande 
largeur, les doigts nettement plus longs que la paume. Coloration d'ensemble orange 
clair, avec sur la carapace et l'abdomen de nombreuses taches rouge vif Troisiemes 
maxillipedes, partes ambulatoires et doigts des chelipedes anneles orange clair et rouge. 

Types. — Holotype : male, 160 mm, Mururoa, 250-300 m, J. Poupin et coll., 1987; 
paratype : male, 135 mm, iles Loyaute, 200 m, A. Intes et coll., 1987 (Museum, Paris, 
As 544 et As 531). 
Note recue et acceptee le 25 avril 1988. 
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